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Le temple de Boissy-Saint-Léger au printemps. Photo A. Preyer 

L’Église protestante unie en région parisienne organise le samedi 4 mai, dans le parc 

du temple de Boissy-Saint-Léger (Val-de-Marne), le festival « Terre d'Espérance », 

une grande manifestation ouverte à toutes et tous, d’information, de rencontre, de 

fête et de prière, autour des enjeux de la transition écologique, de la justice sociale et 

de la foi, pour sensibiliser et mobiliser chacun sur l'avenir des humains et de la 

planète. 

L’Église protestante unie de France s’engage, depuis son synode national de 2021, 

pour témoigner, nourrir et porter l'Espérance face aux défis écologiques que nos 

sociétés doivent relever. Selon une enquête d'opinion réalisée en juin 2023 par l'IFOP 

pour A Rocha et Parlons Climat, près des deux tiers des protestants pratiquants 

estiment que le rôle de l’Église est de parler et d'agir sur cet enjeu, tant socialement 

que spirituellement. L'enquête a par ailleurs montré que 81 % des sondés ont 

conscience qu’il faut changer radicalement de mode de vie, 84 % aimeraient en faire 

plus. 

C'est toute l'ambition du festival « Terre d'Espérance », conçu et organisé avec 

l'ensemble des parties prenantes de l'Église protestante unie en région parisienne - 

services régionaux, pasteurs, consistoires, conseil régional : un événement familial et 

fédérateur pour répondre à cette attente d'une Église dans l'action écologique, en 

partageant des réflexions et des expériences positives et concrètes pour nourrir et 

faire fructifier le dialogue entre l'écologie et le protestantisme, et ainsi conjuguer la 

sauvegarde de la Création avec l'Espérance.   



 
 

 

Les conférences 
Dans le cadre de ce festival, des conférences sont organisées pour apporter des 

informations de qualité sur les enjeux scientifiques, éthiques, bibliques et 

théologiques relatifs à la situation écologique et climatique. Les intervenants, 

spécialistes internationalement reconnus de ces thématiques, apporteront dans une 

première série de conférences des éléments de contextualisation de la réflexion en 

exposant la position des différentes Eglises chrétiennes sur l’éco-théologie, puis en 

évoquant les précautions à prendre pour considérer l’autorité biblique en matière 

d’écologie. Dans un second mouvement il sera question des limites de la planète, puis 

de justice écologique et climatique et finalement de changement de systèmes de 

production et de consommation. 
 

Agir pour la sauvegarde de la création : 

la voix des différentes Eglises 
Hélène Noisette, Frédéric Rognon, Natacha Tinteroff 

Face à la crise écologique qui nous questionne tous et toutes, les églises ne restent 
pas muettes, et font entendre leurs voix. Les défis communs auxquels nous sommes 
amenés à répondre nous appellent à œuvrer ensemble pour préserver la maison 
commune, mais aussi à nous interroger sur les approches proposées par les 
différentes traditions chrétiennes, dont chacune et chacun peut s’enrichir : c’est ce 
que nous ferons durant cette table ronde qui nous permettra d’apprendre comment 
les catholiques, les protestants et les anglicans appréhendent la création et envisagent 
sa sauvegarde. Cette table ronde est animée par le pasteur Samuel Amédro, président 
du conseil régional de l’EPUdF région parisienne réformée. 

➢ Podium, 10h45 – durée 1h10 
 

Pour lire la Bible dans une perspective écologique 
Madeleine Wieger 

La Bible parle-t-elle d’écologie et de justice climatique ? La question ne se posait pas 

en ces termes aux différentes époques de sa composition. Cependant, le Premier 

Testament atteste une réflexion approfondie sur Dieu comme créateur. Quant au 

Nouveau Testament, il souligne de plusieurs manières que la réconciliation entre 

Dieu et l’être humain est inséparable d’un renouvellement de la création. Partant de 

ce constat, on peut légitimement demander si et dans quelles conditions l’autorité des 

Écritures peut être évoquée en matière d’enjeux écologiques et de justice climatique. 

➢ Temple, 14h30 – durée 45 mn 

 



 
 

 

 
Les neuf limites de la planète 
Thierry Dudok de Wit 

Jusqu'ici l'humanité a su surmonter les grands défis de l'histoire et poursuivre 

imperturbablement son chemin de croissance démographique et technologique. Or 

quelque chose semble avoir changé : cette fois-ci nous butons contre un ensemble 

de limites qui annoncent la fin de cette progression. Ce qu'on appelle aujourd'hui 

"limites planétaires" sont un ensemble de seuils à ne pas dépasser si nous voulons 

que nos enfants puissent vivre durablement dans un écosystème sûr. A ce jour, neuf 

limites ont été identifiées. Ce concept des limites planétaires met en évidence la 

nature systémique des crises actuelles (dérèglement climatique, épuisement des 

ressources, érosion de la biodiversité, pollution, etc.) qu'il est impossible de résoudre 

sans prendre en compte leurs liens profonds.  

➢ Temple, 10h30 et 16h30 – durée 45 mn 
 

Clameur de la terre, clameur des pauvres 
Stéphane Lavignotte 

Contrairement à l'idée que l'écologie serait une question de riches, la crise climatique 

crée davantage de difficultés pour les plus pauvres, que ce soit pour les habitants des 

HLM mal isolés du nord ou pour les paysans du sud. La prise en compte de cette 

réalité oblige à repenser, y compris théologiquement, nos conceptions de la justice et 

de l'écologie. Sommes-nous capables de repartir des plus pauvres et des milieux 

populaires, de leurs besoins et de leurs compétences pour penser la transformation 

écologique de nos sociétés ? 

➢ Temple, 12h30 – durée 45 mn 
 

Le changement de système alimentaire : 

quels enjeux, quelles coopérations ?  
Christian Huyghe 

➢ Temple, 15h30 – durée 45 mn 
 

 

 

  



 
 

 

Les débats 
Les débats permettent de croiser les thématiques des conférences avec des approches 

bibliques, théologiques, éthiques. Ils envisagent notamment la façon dont nous 

sommes concernés et en mesure d’agir au niveau personnel, collectif et systémique. 

Ils sont animés par Amélie Franco dans une approche interactive avec l’assistance. 
 

Peut-on encore parler de limites aujourd’hui ? 
Thierry Dudok de Wit, Madeleine Wieger, Frédéric Rognon 

Prendre conscience de nos limites physiques et de celles de notre planète est souvent 

douloureux. Nous aspirons à dépasser les limites, y compris celles que Dieu nous 

impose. Comment les accueillir et les transformer en opportunité pour mieux 

prendre soin de la Création et de mon prochain ? Nous écouterons un scientifique, 

une théologienne et un éthicien débattre de ces enjeux.  

➢ Podium, 13h00 – durée 1h 
 

Quel engagement individuel et collectif 

pour la justice et la dignité face à la crise écologique ? 
Stéphane Lavignotte, Hala Bounaidja Rachedi, Luc Bellière 

Faire sa part ou changer de système ? Ou bien faire sa part et changer de système ? 

Pourquoi et comment articuler l’action individuelle et l’action collective pour 

infléchir l’évolution de la situation écologique et climatique, dans une perspective de 

justice et de dignité pour chacun de nos prochains ? Ces questions seront mises en 

discussion avec un écothéologien, une éducatrice et un entrepreneur.  

➢ Podium, 14h45 – durée 1h 
 

Convertir nos pratiques, convertir nos regards 
Christian Huyghe, Martin Kopp 

Nous avons à inventer des synergies nouvelles entre science, culture et spiritualité 

pour soutenir notre intention de changement et passer du désir à la réalité. Comment 

relever ce défi ensemble ? Un agronome et un écothéologien en débattent.  

➢ Podium, 16h45 – durée 1h 
  



 
 

 

Nos orateurs 
 

 

Samuel Amédro  
Pasteur de l’Eglise protestante unie de France, Samuel 
Amédro a débuté son ministère à Crest puis Lyon. Président 
de l’Eglise Evangélique Au Maroc pendant 6 ans, il y fonde 
l’Institut Œcuménique de Théologie Al Mowafaqa. De retour 
en région parisienne, il participe au lancement du Dîner des 
Protestants au sein du cercle Charles Gide et préside les 
Rendez-vous de la Pensée Protestante. Il est actuellement 
président du Conseil régional de la région parisienne 
réformée de l’EPUdF. Il a publié plusieurs ouvrages dont Les 
chrétiens pourraient changer le monde chez Olivétan et Le pasteur et 
l’évêque : lettres pour faire tomber les murs chez Labor et Fides avec 
l’archevêque d’Alger, Mgr Jean-Paul Vesco. 
 

 

Luc Bellière 
Ingénieur et docteur en sciences physiques, chef d’entreprise 
et conférencier, Luc Bellière est également vice-président 
protestant de l’ACAT. Il est le président-fondateur d’une 
association pour la transition des entreprises et d’un pôle 
territorial de coopération économique en Gâtinais-
Montargois. Il a reçu récemment le prix Philibert-Vrau de 
l'économie du bien commun, décerné par les Entrepreneurs 
et dirigeants chrétiens (EDC). Ses domaines de prédilection 
sont le défi écologique, la coopération territoriale et 
l’entreprise sobre et partagée. 

 

 

 

 

Hala Bounaidja Rachedi 
Hala Bounaidja Rachedi est une militante écoféministe 
décoloniale, formatrice et conférencière. Elle travaille 
notamment sur les nouveaux récits autour du climat et la 
mobilisation de publics marginalisés et multi-marginalisés.  
 

 
 
 

 

 



 
 

 

 

 Thierry Dudok de Wit  
Astrophysicien, Thierry Dudok de Wit s'intéresse tout 
particulièrement au lien entre l'activité solaire et le climat de 
la terre, et est impliqué dans plusieurs missions spatiales. 
Après un doctorat sur la fusion thermonucléaire à l’Ecole 
polytechnique fédérale de Lausanne, il a travaillé dans divers 
établissements de recherche avant de rejoindre l’Université 
d’Orléans où il est actuellement professeur. Depuis peu, il 
est également directeur à l’Institut international des sciences 
spatiales, à Berne. Membre de l’EPUdF d’Orléans, il est 
engagé pour l’écologie et le climat grâce à l'épître aux 
Colossiens 1:16. 
 

 

Amélie Franco  
Théologienne protestante spécialiste de la justice 
restaurative, Amélie Franco a d’abord travaillé comme 
formatrice et animatrice biblique à la Ligue pour la lecture 
de la Bible. Depuis 2022, au sein de l’ONG Greenfaith, elle 
contribue à mobiliser les communautés interreligieuses 
engagées pour la justice climatique. Facilitatrice, elle 
proposera des méthodes d’intelligence collective pour 
animer les débats de la journée et associer les participants 
à la discussion. 
 

 

 
 Christian Huyghe 

Directeur scientifique agriculture d’INRAE, Christian 
Huyghe est agronome et docteur en génétique, spécialiste des 
légumineuses et des plantes fourragères. Engagé depuis 
longtemps pour la transition agroécologique, et totalement 
impliqué dans la conciliation de la performance productive et 
économique et de la performance environnementale, il est 
fortement impliqué dans l’appui aux politiques publiques en 
faveur de la réduction des pesticides ; il s’intéresse aux atouts 
de l’évolution des systèmes de cultures vers plus de diversité 
fonctionnelle, à la sélection variétale, à la bioéconomie, aux 
données massives. Passionné par l’innovation, il a coordonné 
le pilotage scientifique des instituts techniques agricoles et de 
diverses organisations vouées, d’une manière ou d’une autre, 
à la diffusion des connaissances. La question du sens de 
l’action est centrale dans ses choix professionnels. 



 
 

 
 
 
 
 

Martin Kopp 
Martin Kopp est théologien écologique protestant, 
chercheur associé à l'Université de Strasbourg, membre du 
Conseil de la Fédération protestante de France (FPF) et 
président de la Commission écologie et justice climatique de 
la FPF. Il a participé à la COP de 2013 en tant que 
représentant de la Fédération Luthérienne Mondiale puis 
aux COP 20 et 21 comme chargé de plaidoyer. Dans ce 
cadre, il a lancé en France en 2014 l’initiative interreligieuse 
du Jeûne pour le climat. Coordinateur France chez 
GreenFaith, il a publié l’an dernier Vers une écologie intégrale – 
Théologie pour des vies épanouies. 
 

 

 
 Stéphane Lavignotte  

Journaliste de formation initiale, engagé sur les questions 
sociales et écologiques, Stéphane Lavignotte est pasteur à la 
Mission Populaire Evangélique de France (Miss Pop). Il a 
consacré sa thèse de doctorat au théologien protestant André 
Dumas. Marqué par la pensée de Jacques Ellul et de Serge 
Moscovici, il est l’auteur de plusieurs ouvrages sur 
l’articulation entre écologie et théologie, dont L’écologie, champ 
de bataille théologique en 2022. Professeur associé à la faculté de 
théologie protestante de Bruxelles, il est également chercheur 
associé au fonds Ricoeur et enseignant invité aux Facultés 
Loyola. 
 

 

Hélène Noisette  
Sœur auxiliatrice et ingénieure agronome, Hélène Noisette 
est titulaire d’un master de théologie morale et pratique 
catholique. Après avoir été membre du Centre de 
recherche et d’action sociale (Ceras), elle est actuellement 
enseignante associée aux Facultés Loyola de Paris où elle 
coordonne un Diplôme interuniversitaire d’écologie 
intégrale qui ouvrira l’an prochain. Elle a publié récemment 
avec le père jésuite Marcel Rémon Politique et écologie – Le cri 
du pape François. 
 

 

 
 



 
 

 

 

 Frédéric Rognon  
Titulaire d’un doctorat en ethnologie, Frédéric Rognon est 
pasteur et enseignant-chercheur en philosophie des religions 
à la Faculté de théologie protestante de l’Université de 
Strasbourg. Spécialiste de philosophie et d’éthique sociale, il 
est un fin connaisseur de la pensée et de l’œuvre de Jacques 
Ellul. Directeur de la revue Foi et Vie, il a publié de 
nombreux ouvrages dont Charles Gide. Éthique protestante et 
solidarité économique en 2016 et Le défi de la non-puissance. 
L'écologie de Jacques Ellul et Bernard Charbonneau en 2020 ; il a 
également co-dirigé la publication de Églises et écologie. Une 
révolution à reculons (2020) et La nouvelle théologie verte (2021). 
 

 
 
 Natacha Tinteroff 

Membre de l’Église d’Angleterre, Natacha Tinteroff enseigne 
à l’Institut Supérieur d’Etudes Œcuméniques de l’Institut 
Catholique de Paris et est membre de la Commission 
Liturgique de la Communion anglicane. Ses activités de 
recherche théologique sont axées sur l’ecclésiologie et les 
questions relatives à l’identité anglicane. Engagée dans Eglise 
verte, développant des propositions novatrices liant écologie 
et spiritualité, elle participe aux ministères de paroisses à 
Londres et Paris, ainsi qu’à une équipe d’aumônerie de la 
Fondation des Diaconnesses de Reuilly, après avoir exercé 
différentes responsabilités au sein de la pastorale des jeunes 
adultes.  
 

 

Madeleine Wieger 
Maître de conférences de l’Université de Strasbourg, 
Madeleine Wieger y enseigne la philologie biblique ainsi que 
la théologie systématique. Normalienne et agrégée de lettres 
classiques, elle a effectué aussi un parcours complet d’études 
de théologie protestante jusqu’à sa recherche doctorale sur 
les théologies chrétiennes du pluralisme religieux. De cette 
double formation découle son intérêt pour l’articulation 
entre les mots et textes bibliques et les questions que le 
monde actuel renvoie au théologien, notamment celle de la 
crise écologique et du défi qu’elle représente pour 
l’espérance chrétienne.  
 

 



 
 

  



 
 

 

Le programme des conférences et débats de Terre d’Espérance est coordonné par le 

réseau protestant Espérer pour le vivant, en partenariat avec le service œcuménique 

et le service biblique de l’EPUdF en région parisienne réformée. 

 

Le réseau Espérer pour le vivant offre un lieu de partage et de réflexions 

interdisciplinaires aux membres des Eglises luthériennes et réformées françaises et 

de leurs œuvres et mouvements sur les menaces qui pèsent sur la création. A l’écoute 

de la Bible, en dialogue et synergie avec les Eglises sœurs, le réseau réunit, élabore et 

met à la disposition des paroisses et Eglises locales et des instances ecclésiales des 

ressources théologiques, scientifiques, éthiques, liturgiques ou pratiques, pour que 

chacune et chacun puisse contribuer à relever les défis, notamment spirituels, que 

pose la crise écologique pour nos Eglises. Le réseau participe à l’animation de la 

réflexion sous diverses formes, suscite et accompagne le développement de 

propositions opérationnelles, et représente l’EPUdF au sein de la commission 

Ecologie et Justice Climatique de la Fédération Protestante de France. Il est co-animé 

par l’EPUdF et l’UEPAL. 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

         


